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bEn tous points, la maison
de Christophe et Virginie

estunvolumeàvivreenfamille,
qui, enplus, est respectueusede
l’environnementdans lequel el-
le s’intègre.
Lesmatériauxchoisis sontnatu-
rels ou recyclés.
“L’objectif,quel’ons’est fixédès
le départ, c’était de réaliser une
maisonbioclimatiqueavec l’uti-
lisation de toutes les technolo-
gies “basse énergie” connues”,
explique l’ingénieur.
“L’autre aspect important à nos
yeux, c’était l’intégrationdubâ-
timent dans son environne-
mentnaturel. Onne voulait pas
dénaturer lepaysage.Onadonc
tenté de profiter au maximum
dece que le terrainnous offrait,
c’est-à-dire une pente assez pro-
noncée”, complète Virginie.
Grâce à son orientation optima-
le, la grandeverrière, qui appor-
te sa lumière dans les pièces à
vivre, est orientéeausud, vers la
vallée.Quant auversantnord, il
estprotégédesventsdominants
par la pente de la colline. Ces
deux facteurs associés permet-
tent à l’ensemble d’être moins
sujet aux sautes d’humeurde la

météo locale.
Du point de vue desmatériaux,
l’ossature est en bois, l’isolation
en ouate de cellulose et les pan-
neaux qui servent à cloisonner
lesdifférentespiècessontenPer-
macell, du gypsenaturel.
Les techniques de construction,
d’isolation, et de chauffage sont
toutes innovantes.
Au niveau des vitres, on trouve
des doubles vitrages super-iso-
lants: “ Il fallait bien faire des
compromispour rester dansun
budget raisonnable ”, confie
Christophe.
Lechauffagepar le sol, alimenté
par une chaudière à pellets, se
fonde sur le système de la basse
température.
Il est secondé par une ventila-
tion mécanique couplée à un
puitscanadienetparune instal-
lationdepanneauxsolairesther-
miquesquifontcorpsaveclatoi-
ture.
“Pourencoreallerplusloindans
l’intégration de notre maison,
nousavonsadoptélapierrenatu-
relle de la région pour construi-
re les parties apparentes en
dur”.«

AL.D.

bChristophe est un ingénieur,
et cela se sentdans la concep-

tiondesamaison.Passionnépar la
domotique,ilaautomatisélesystè-
medechauffage,l’éclairage,etmê-
mel’ensoleillementdespiècesàvi-
vre.
“J’aioptépourdesmoteursélectri-
ques pour commander les stores à
distance”.
L’ensemble de son installation est
câblé,chezlui,pasdetechnologies
sans fil.
“Lamaisonenboisestunvéritable
isolant. Elle freine la propagation
desondes.Celaest égalementvala-
blepourcequiestémisdepuis l’in-
térieur. Comme je ne voulais pas,

dans mon intérieur, subir ces on-
des au sujet desquels, les spécialis-
tesne s’accordent pas encore pour
dire si elles sont nocives ou non.
Alors, j’ai choisi de câbler l’ensem-
ble”.
Plus de 6 kmde fils téléphoniques
et électriques et de câbles réseau
passent entre les cloisons. Méticu-
leux à l’extrême, Christophe a lui-
même confectionné son coffret
électrique. “ Il n’y a pas de câbles
quisechevauchent,toutestparallè-
le, fixé dans des goulottes. J’avoue
être fier demon travail,mais j’y ai
passébeaucoupde temps”.
Le résultat est surprenant. Chez
ChristopheetVirginie,plusbesoin

d’interrupteur. La plupart des
pointslumineuxpeuventêtrecom-
mandés depuis la télécommande
dusalonouviaunterminalmural.
Il suffit de passer devant un cap-
teurpourque la lumière s’allume,
le temps nécessaire au passage
dans le couloir, par exemple. “Ce
systèmepermetdefaired’énormes

économies de courant. J’ai égale-
ment voulu diriger le système de
chauffageavec lamêmesouplesse.
Tout est informatisé, il suffit d’in-
troduire les bons paramètres dans
unpetitprogrammeinformatique
pourquetoutdeviennemagique”,
explique le spécialiste. «

AL.D.

bChristophe a vécu son en-
fance à Werbomont. Le

Condruzien y a toujours eu
beaucoup d’amis et n’a jamais
cessé de les fréquenter. Lors-
qu’il a été question de s’instal-
ler définitivement avec Virgi-
nie, c’est ensemble qu’ils ont
choisi Ferrière.
“Parmonboulot,j’aibienroulé
mabosse.Depuis 1996, l’année
où j’ai quitté Werbomont, j’ai
habité aux quatre coins de la
Wallonie: du côté d’Arlon, à
Louvain-la-Neuve, à Liège et
dansleLuxembourgbelge,près
deGouvy. C’estdonc toutnatu-
rellement, et en connaissance
de cause que j’ai choisi de reve-
nirdansceCondrozquim’avu
grandir”.
Pour Virginie, la situation est
différente.Originaired’untout
petit village entre Bertrix et
Neufchâteau,ellequitteunpay-
sage arboré pour retrouver...
des pentes et des essences très
semblables. Elle ne se trouve
doncpasdépayséeparsonnou-
vel environnement, mais elle
esttrèssensibleàlavieculturel-
le et sociale qui caractérise sa
ville d’adoption.
“Ici,cequichangeparrapportà
mes racines, c’est la vie qui ani-
me le village enpermanence. Il
atoujoursquelquechoseàfaire

à Ferrières, quelque chose à dé-
couvrir; en été comme en hi-
ver”, dit la jeune femme.
Pour poser leur maison sur ce
terrain acquis de longue date,
le couple a parcouru de nom-
breux salons.
Christophe et Virginie se sont
longuement documentés sur
les techniques de construction
enbois.Ilssontmêmepartisvir-
tuellement à l’étranger.
“Avec Internet, il est très facile
de s’informer sur ce qui se fait
en Allemagne, en Autriche et

danslespaysscandinaves”,con-
firmeChristopheHia.
Après ce travail de fond, ils se
sont beaucoup impliqués au-
près de l’architecte Éric Lam-
blottepourdresser lesplansde
lamaisonde leurs rêves.
Le résultat est un bâtiment ex-
trêmement convivial, écono-
me en énergie, et qui s’intègre
particulièrement bien dans
son environnement, sur le ter-
rainpentu qui l’accueille.«

ALAIN DEMARET
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Isolation des parois avec de la Ouate de cellulose. l DR

À Ferrières, technologie rime avec harmonie

UN BÂTIMENT
CONVIVIAL ET
ÉCONOME EN
ÉNERGIE

llLe choix d’une chaudière à
pelletss’estrapidementimposé
àChristophe et Virginie.
« Onaréfléchiàlapompeàcha-
leur,maisc’estungrosconsom-
mateurd’électricitéetnotreter-
rainne s’y prêtait pas.Ona, évi-
demment, éliminé les énergies
fossiles. Notre chaudière à pel-
letsn’offrequedesavantages.Le
premier,c’estsonimpactcarbo-
nenul; onbrûle de la biomasse
et leCO2qui est rejetéestdirec-
tement absorbé par les arbres
qui en ont besoin pour leur
croissance. C’est un combusti-
ble local basé sur la récupéra-
tion des déchets. Et puis, cette
technologieestéprouvée.Notre

chaudière, d’une grande mar-
que autrichienne, se fonde sur
une technicité qui a plus de 30
ans de maturité. Même si évi-
demment, beaucoup d’élé-
ments électroniques permet-
tent de l’automatiser », expli-
quent-ils.  l Al.D.

LA DOMOTIQUE EN PLUS

La chaudière à pellets.  l AL.D.

Le clavier domotique permet de gérer toute la maison. l AL.D.

La grande verrière, qui apporte la lumière, est orientée au Sud.  l DR

Tout diriger avec
une télécommande

Domotique et matériaux naturels

Les pellets: un choix écologique

MAISON BASSE ÉNERGIE

Virginie et Christophe Hia sont installés dans le Condroz
depuis un an. Ils habitent à Ferrières, dans une maison bâtie
sur une parcelle achetée il y a déjà plusieurs années, le temps
pour le couple de mûrir son projet.

La pierre de la région a été utilisée pour les parties apparentes en dur.  l DR

BIOCLIMATIQUE

Une maison
intégrée à son
environnement
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